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RÉSUMI~ 
Une  nouvelle espdce de la famille des Trichodoridae  est  décrite; Trichodorus  aquitanensis n.sp. est  très  proche  de 
Trichodorus primitivus (De Man, 1880) Micoletzky, 1922 et  de Trichodorus variopapillafus Hooper, 1972 dont il 
diffdre par  la forme  des  spicules e t  de la sclérotisation  vulvaire.  La  description  d’une  population de Paratrichodorus 
(Atlantadorus)  pachydermus (Seinhorst, 1954) Siddiqi, 1974 permet  de préciser la morphologie de la sclérotisation 
vulvaire  et de  la bursa ainsi que les variations  qui affectent la  position et  le nombre des  papilles et pores dans  les 
deux sexes. Ces deux espkces sont recensées en sols sableux acides sous Pinus  pinaster dans le massif forestier landais. 
Les structures  cuticulaires  sont observées en microscopie électronique à balayage. 
SUMMARY 
Trichodorus aquitanensis n.sp. and  new  data about Paratrichodorus (Atlantadorus) pachydermus (Seinhorst, 
One new species of the family Trichodoridae is described; Trichodorus aquitanensis n.sp. is closely related to 
Trichodorus  primitiuus (De Man, 1880) Micoletzky, 1922 and Trichodorus  variopapillafus Hooper, 1972 from which 
i t  differs by  the  shape of the spicules and  vulvar sclerotisation. The  description of a population of Paratrichodorus 
(dtlantadorus) pachydermus (Seinhorts, 1954) Siddiqi, 1974 gives additional informations on the morphology of 
vulvar  sclerotisation  and  the  shape of the  bursa’as well as the  variations  in  the  position f ventromedian  supplements 
in  the male and in the  number of lateral pores in  the female.  These two species are  found  in  damp  sandy soils under 
Pinus   p inas fer  stands  in  the  “Landes”  forests of South-West of France.  The  cuticular  structures  are observed with 
1954) Siddiqi,  1974 (Nematoda 1 Trichodoridae) 
a  scanning  electron microscope. 
Les  recherches  nématofaunistiques  entreprises 
depuis quelques années dans le massif forestier 
landais  (Sud-Ouest  de  la  France)  (Scotto  La 
Massèse, 1974;  Baujard,  1975)  ont  permis  de 
constater l’abondance des Trichodoridae repré- 
sentés par les espèces suivantes : Trichodorus 
cylindricus Hooper,  1972; Trichodorus  imil is  
Seinhorst,  1963; Trichodorus  variopapillatus 
Hooper,  1972; Paratrichodorus  (Atlantadorus) 
anemones (Loof,  1965) Siddiqi,  1974; Para-  
trichodorus  (Atlantadorus)  puchydermus (Sein- 
horst, 1954)  Siddiqi,  1974;  ainsi  que  par  une 
espèce  nouvelle  décrite  ci-après. 
Trichodorus  aquitanensis n.  sp.  et Para- 
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trichodorus ( A  .) pachydermus  sont  deux espèc,es 
très  fréquentes  dans ces sols forestiers  avec 
cependant des taux de population faibles (10 à 
80 individus pour 100 g de sol) représentant 
au maximum 30 % de la nématofaune totale. 
Les  observations e t  descriptions ont  été 
effectuées sur des  spécimens  tués  au  fixateur 
chaud (Netscher & Seinhorst, 1969) et montés 
à la glycérine.  L’étude  des  structures  cuticu- 
laires  en  microscopie  électronique à balayage, 
selon  la technique  proposée  par  Baujard  (1978), 
a permis  d’observer  la  présence et  la  répartition 
des  pores et  suppléments,  importantes  pour 
la systématique des Trichodoridae. 
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Trichodorus aquitanensis n. sp. 
(Fig.  1, A-G; Fig. 3, A-E) 
MENSURATIONS 
Femelles (n = 30) : L = 0,71-0,98  mm (0,78); 
a = 22-29,5 (25. ; b = 4,6-6,5 (5,4) ; V = 
4’7 58 1.m (53) ; PE = 77-103 pm (87). 
Mûles (n = 30) : L = 0,68-1,OO mm (0,Sl); 
a = 22,5-33,5 (26,l);  b = 4,2-7,9 (5,s); c. = 
42,543  (54); onchiostyle = 47-62 pm (53) ; 
T = 44,566 (59) ; spicules = 31,5-41,5 pm 
(37); gubernaculunl = 11-16,5 pm (13,5); 
PE = 80-102 pnl (89). 
Holotype (femelle) : L = O,,SO mm; a = 22,5; 
b = 5,3; V = 23 54,333.6; onchiostyle = 58 pm; 
PE = 85 pm. 
Allotype (mâle) : L = 0,77 mm; a = 25,5; 
b = 6 ;  c = 42,6; onchiostyle = 54 pm; T = 
55,s; spicules = 38 pm; gubernaculum = 14 pm; 
PE = 85 pm. 
35.5-21 52-59 21-36 (2,95628) ; onc,]1iosty]e = 
DESCRIPTION 
Femelle 
Corps légèrement incurvé  ventraleient après 
la  fixation.  Cuticule  épaisse,  très  faiblement 
annelée.  Onchiostyle et œsophage  sans  carac- 
tère  particulier.  Pore  excréteur  légèrement 
postérieur à l’anneyu nerveux qui est situé au 
milieu de l’œsophage. Deux branches génitales, 
repliées. Musculation  vaginale  circulaire. En  
vue ventrale, la vulve apparalt sous la forme 
d’une  fente  elliptique  tsansversale, longue de 
3,5 pm, entourée d’une sclérotisation circulaire 
de 5 pm de diamètre;  en  vue  latérale,  cette 
sclérotisation vulvaire se  présente  sous  la forme 
de deux éléments de forme grossièrement poly- 
gonale ; dépression ventrale  transversale  au 
niveau de la cuticule, immédiatement avant la 
vulve. Trois  pores latéraux  présents,  très 
difficilement perceptibles, le premier au niveau 
ou très légèrement  ant>érieur à la  vulve, le 
second à deux  diamètres  du corps et  demi 
du premier et le troisième distant du second 
de deux à trois  diamètres  du corps.  Anus 
subterminal, en  forme  de  fente  transversale. 
Queue très légèrement conoïde; une paire de 
pores . caudaux, j.uste postérieurs ~ à l’anus. 
l 
Mâle 
Corps en forme de (( J )) après  la  fixation. 
Trois  papilles cervicales latérales,  antérieures 
au pore excréteur,  situées  respectivement à 
28 pm (X = 32), 53 pm (Fi = 58) et 75 pm 
(X = 79,5) de l’extrémité antérieure. Une paire 
de pores hypodermiques  latéraux  présente  anté- 
rieure à la deuxième papille cervicale. Onchios- 
tyle, œsophage et  tractus génital  sans  caractère 
particulier.  Spicules  lisses,  incurvés  ventra- 
lement; le manubrium, de 4 pm de diamètre, 
n’est  pas  séparé  par  une  constriction; le spicule 
s’amincit ensuite régulièrement jusqu’à l’extré- 
mité  distale,  d’un  diamètre de 1 pin. Guber- 
naculum  présent, de forme caractéristique : 
partie  proximale  fortement incurvée  dorsa- 
lement,  située  entre les deux  spicules;  extrémité 
distale  rectiligne,  épaissie, tangente ii la face 
dorsale des spicules. Trois suppléments ventro- 
médians présents,  distants  respectivement de 
21 pm (Y = 20), 66 pm (? = 64) et 127,5 pm 
(X = 146) de l’anus. Une paire de papilles 
ventromédiane  postanale  présente,  antérieure 
à une  paire de  pores caudaux  en position  subla- 
térale. 
Holotype, femelle; sur lame  103 WA 15050, 
ahtype, mâle, sur lame  103 WA 15051 dans 
la  collection du Muséum national  d’Histoire 
naturelle, Laboratoire des Vers, Paris, France. 
Paratypes (2  femelles et 2 mâles)  dans les 
collections suivantes : University of California, 
Nematode Survey Collection, Davis, California, 
USA;  United  States  Department of Agriculture, 
Nematode Collection, Beltasville, Maryland, USA, 
Commonwealth Institute of Helminthology, 
Saint  Albans,  Hert8s, Grande-Bretagne.  Labo- 
ratorium  voor Nematologie, Plantenziekten- 
kundige  Dienst,  Wageningen, Pays Bas; Mu- 
séum national d’Histoire naturelle, Laboratoire 
des Vers, Paris, France; Station de Recherches 
sur les Nématodes, Antibes, France. Cinquante 
paratypes des deux sexes  sont  dans  la  collection 
personnelle de l’auteur. 
Localité fype : commune  de  Pissos,  Dépar- 
tement  des  Landes,  France. Sol sableux  humide, 
du  type podzol hydromorphe à horizon Bm 
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Fig. 1 Trichodorus aquitarzensis n. sp. Femelle. A : vue générale; F : région vulvaire, vue 
ventrale; G : région vulvaire, vue latérale; H : extrémité caudale, vue latérale. Mâle. 
B : vue générale; C : région œsophagienne; D : spicule et gubernaculum; E : région caudale. 
Trichodorus aquitanensis n. sp. Female. A : total view; P : vulvar regionj ventral 
v iew; G : vulvar region, lateral view; H : posterior end, lateral view. Male. B : total v iew; 
C : anterior region; D : spicule and gubernaculum; E ; posterior end. 
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différencié. Végétation acidiphile typique sous 
couvert de Pinus  pinaster  : Erica  cinerea, 
E .  scoparia,  Calluna  vulgaris, Ulex europaeus, 
Pferis  aquilina,  Sinzaethïs  pla.nifolia,  Quercik 
to  za. 
DIAGNOSE 
Par la  présence de papilles cervicales dans 
la région de  l’onchiostyle, T .  aquitanensis 
n. sp. appartient au groupe qui comprend les 
espèces T .  cedarus Yoboo, 1964; T .  cylindricus 
Hooper,  1962; T .  lusi tanicm Siddiqi,  1974; 
T .  obfusus Cobb, 1913; T.  pr imi f i vus  (De Man, 
1880) Micoletzky, 1922; T .  similis  Seinhorst, 
1963; T .  uariopapillatus Hooper,  1972; T., velatus 
Hooper,  1972 et T.  uiruliferus Hooper,  1963 
selon Siddiqi  (1974) et Loof (1975). 
Cette  nouvelle espèce est  très proche  de 
T .  primit ivus ,  T .  similis  et T .  uariopapillatus. 
Elle se distingue de T .  primitiuus par la forme 
de la  sclérotisation  vulvaire chez la femelle, 
l’absence de soies sur les spicules et la forme 
du  gubernaculum chez le mâle.  Elle diffère 
de T.  simil is  par la longueur du stylet dans 
les deux sexes (38-43 pm chez T .  similis  contre 
47-62 pm chez T .  aquitanensis n. sp.), la pré- 
sence de trois pores latéraus  dans la région 
vulvaire chez la femelle ainsi que par la forme 
,des spicules et  du gubernaculum chez le mâle. 
Les pores latéraux vulvaires e t  la morphologie 
de l’appareil copulateur mâle permettent4\ éga- 
lement de distinguer T.  aquitanensis n.  sp. 
de T .  uariopapillatus. 
Donnbes nouvelles sur Paratrichodorus 
(Atlantadorus)  pachydermus  (Seinhorst, 
1954) Siddiqi, 1974 
Trouvée en association avec T .  aquitanensis 
n.  sp.,  la  population de Paratrichodorus  (Aflan- 
fadorus)  pachydermus nous a permis d’apporter 
quelques précisions à la description  originale. 
Les mensurations des spécimens de cette popu- 
lation  correspondent  parfaitement à celles don- 
Femelles (n = 30) : L = 0,60-1,02 mm  (0,83) ; 
a = 13,9-23,3 (26,3); b = 4,4-7,7 (5,7); V = 
36-21 55-61,5 21-31 (25 61 24); onchiostyle 5 
, nées par Seinhorst (1954) : 
- .  48-58  pm (52,5) ; PE -= 70-1.03 pm .(88). 
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Mâle (n = 30) : L = 0,67-0,97 mm (0,82); 
a = 17,2-25,6 (21,s); b = 4,l-8,l (5,8); c = 
30-45,2 (35,s); T = 50-70 (62); onchiostgle = 
48-60 pm (53,5); spicules = 43-54 pm (50); 
gubernaculum = 12-19 pm (14,5); PE = 77- 
98 pm (86). 
Les différences constatées affectent la limite 
œsophago-intestinale, la morphologie de  la 
sclérotisation  vulvaire et de la musculature 
vaginale, le nombre et la répartition des pores 
latéraux chez la femelle, la forme de la bursa 
et la position relative du deuxième  supplément 
ventro-médian chez le mâle. 
La  population identifiée dans  la  forêt landaise 
présente  un  très  net  recouvrement de l’ceso- 
phage par  l’intestin, ce qui correspond bien aux 
diagnoses du sous-genre Atlantadorus proposées 
par Loof (1975) e t  Siddiqi  (1974).  La forme 
de la sclérotisation  vulvaire et- de la musculature 
vaginale diffère fortement de celle mentionnée 
par Seinhorst (1954) : en  vue  ventrale, la vulve 
apparaît sous la forme d’une  fente  longitudinale 
de 1 pm de longueur  entourée d’un disque  cuti- 
cularisé; le vagin se présente ensuite sous la 
forme, d’un canal dont la section transversale 
s’apparente  d’abord à une croix à trois  branches, 
aux parois  fortement  cuticularisées, se trans- 
formant ensuite en un conduit cruciforme au 
niveau de la jonction entre le vagin et l’utérus. 
En  vue latérale, la vulve apparaît constituée 
par cinq pièces cuticularisées  de forme pyra- 
midale.  Il apparaît  que ces structures  ont 
identiques à celles de la population type, les 
descriptions  antérieures étant douteuses à la 
suite  d’une  fixation  imparfaite  (Seinhorst, comm. 
pers.). 
Le nombre de pores latéraux chez la femelle 
varie de deux à quatre, phénomène  déjà  constaté 
par Kuiper et Loof (1962) chez Paratrichodorus 
(Parafrichodorus) teres (Hooper, 1962) Siddiqi, 
1974. Chez P. (A. )   pachydermus ,  l’étude de 
30 femelles donne la répartition  suivante : 
2 pores : . . . . . 18 femelles 
3 pores : . . . . . 11 femelles 
4 pores : . . . . . 1 femelle 
Sur les spécimens mâles  de la population 
landaise, la bursa  ne  déborde  pas  du corps 
dans la région caudale lorsque le nématode est 
observ-é latéraleme-nt. , Présentant  une  nette 




Fig. 2. Paratrichodorus  (Atlantadorus)  pachydermus. Mâle. A : vue  générale; 
C : région antérieure; D : région postérieure, vue  latérale; E : région postérieure, 
vue ventrale. Femelle. R : vue générale; F : région vulvaire, vue ventrale; 
H : musculature vaginale, vue ventrale; 1 : musculature de la jonction entre 
le vagin et  l'utérus,  vue  ventrale. 
'Paratrichodorus  (Atlantadorus) pachydermus. Male. A : total view; C : anterior 
region,  lateral  view; D : posterior  region,  lateral  view; E : posterior  region,  ventral 
view. Female. B : total view; F : vulvar region, ventral view; H : vaginal muscu- 
lature, ventral view; I : musculature of the junction between vagina and uterus, 
ventral  viem. 
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Fig. 3. (A-E) Trichodorzzs aquitanensis n.sp. A e t  B : extrémité postérieure du mâle; C : région vulvaire; D et  E 
extrémité de la femelle. (F) Paratr ichodorus (Af lantadorus)  pachydermus,  extrémité anterieure. Am = amphide; 
An = anus; DV = dépression ventrale; PoC = porc caudal; PpC = papille caudale; S2 et  S3 = suppléments 
vent.ro-médians 2 et 3;  Sp = spicules; V = vulve. 
( A - E )  Trichodorus  aquitanensis n.sp.  A and  3 : posterior region of t he   ma le ;  C : vuluar  region;  D and  E : 
-posterior region of the-female.  ( F ) -  Paratrichodorus  (Atlantadorus)  pachydermus, anterior -region -Am = a m p h i d ;  
An = a n u s ;  DV = ventra l   d ip;   PoC = cauda l   pore ;   PpC = caudal   papi l la;  S2 and  $53 = ventromedian  supplements  2 
and 3 ;  Sp = spicules; V = vulva. 
Trichodorus  aquitanensis n. sp  
inflexion au niveau  du  deuxième  supplément, 
ventro-médian, le bord  latéral de  la bursa 
s’incurve  ensuite  jusqu’à  la  papille  postanale 
subterminale  (Fig. 2, D). Chez le mâle,  trois 
suppléments  ventro-médians  sont  présents, res- 
pectivement  distants de 4,s-12 pnl (7,1), 26- 
49  pnl (34) et 82-118 pm (100)  de  l’anus.  Le 
rapport (( distance  du  deuxième  supplément 
ventro-médian à l’anus sur  longueur  du  spicule 1) 
varie de 53 à 83 % (69). L’amplitude de varia- 
tion de ce rapport est supérieure à celle men- 
tionnée par Loof (1975) e t  ne permet donc pas 
de différencier les mâles de P. (A.)  p a c h y d e r m u s  
et  P. (A.)  anenzones (Loof, 1965) Siddiqi, 1974. 
OBSERVATIONS SUR LES STRUCTURES CUTICU- 
LAIRES 
L’étude de ces deux espèces en microscopie 
électronique à balayage  permet de faire  plu- 
sieurs remarques : 
’ - Chez T .  aqui tanens is  n. sp., la plupart des 
structures  externes, visibles en microscopie 
photonique,  apparaissent  nettement : supplé- 
ments  ventro-médians  et  papilles  caudales chez 
le mâle,  vulve,  anus  et  pore  caudal chez la 
femelle. Seuls les pores latéraux ‘vulvaires ne 
sont pas mis en évidence; or, en microscopie 
photonique,  seul  l’emploi  du microscope à 
contraste  interférentiel  nous a permis  de  révéler 
ces structures. Nous  pensons  donc que, chez 
cette espèce, les pores vulvaires ne sont pas en 
relation directe avec le milieu extérieur. 
- L’observation  de  l’extrémité  antérieure 
de la femelle  de P.  (A.)  pachyderwzus (Fig. 3 F) 
confirme les résultats de Sher, Bell e t  Rodriguez 
(1977) sur l’unité d’organisation des structures 
apicales  chez les Trichodoridae : 
ouverture  buccale  triradiée, 
cercle de  six  papilles  labiales  internes, 
cercle extérieur de dix  papilles,  soit  six 
labiales  externes e t  quatre céphaliques, ces 
dernières presque soudées aux papilles labiales 
externes correspondantes (subventrales et sub- 
dorsales), 
Accepté  pour publ ical ion le 22 juillet 1979. 
ouvertures  des  deux  amphides, en fente 
transversale,  situees  chacune  en  arrière  d’une 
papille  labiale  externe  latérale. 
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